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5 octobre 2024
compte rendu du conseil diocésain pour la mission.

1 Prière

2 Introduction : Monseigneur Jordy

Rappel de ce qui a été vécu depuis 2 ans :
- Ce conseil diocésain pour la mission est une mise en œuvre de Vatican II, dans le but que le peuple 
chrétien soit participatif au cœur de l’Église. 
N’oublions pas que chaque baptisé devient « prêtre, prophète et roi » (rituel et CEC), il a donc une 
mission incontournable dans l’Église. C’est pour y répondre que notre conseil témoigne de la façon 
dont vit l’Église : évangéliser, célébrer, servir.
Présentation des 3 doyennés ruraux : Amboise, Chinon, et aujourd’hui, Loches, par des représentants 
de chaque paroisse, et le ressenti du doyen.
Notre attention : qu’est-ce qu’on discerne comme proposition originale, pour organiser l’avenir ?

3 Le doyenné de LOCHES

Présentations de Montrésor : paroisse Saint Jean Baptiste,  Ligueil  : Paroisse de Saint Grégoire, 
Loches : Paroisse Sainte Monégonde, Descartes et Preuilly-sur-Claise : paroisses saint Claire 
d’Assinse et Saint François d’Assise, Saint Jean des roches

F) Témoignage du Doyen, le P. Vincent Marik

Ce doyenné a des paysages magnifiques, une qualité de vie extraordinaire et des traces de vies très 
anciennes. Son territoire ; 1/4 de l’Indre et Loire et une faible densité humaine. 
L’hôpital est un bassin d’emplois majeur, où l’aumônerie est présente. La population est vieillissante 
surtout dans le sud du doyenné. Il y a beaucoup de résidences secondaires : équilibre à trouver entre 
les résidents à l’année et les vacanciers.
Nous pouvons nous réjouir de la présence de la maison Magnificat, du foyer Cluny qui accueille des 
personnes handicapées qui visent l’autonomie, des apprentis d’Auteuil (des jeunes), et de l’école 
internationale St Denis à Loches.
Presque tous les prêtres de ce doyenné viennent juste d’arriver (2023) sauf le P. Jean-Baptiste (2021). 
On est encore en train de se découvrir dans le presbyterium. Nous nous retrouvons une fois par mois, 
les kilomètres sont une difficulté.
Le diaconat est très vivant et présent, c’est une aide, une chance pour la mission ; ils témoignent dans 
leur vie professionnelle.
Il y a plusieurs communautés religieuses. 
Des acteurs fidèles et généreux agissent sur les paroisses, soulageant ainsi la charge du curé. Les 
coordinatrices remplissent une réelle mission, qu’on pourrait développer, et doter d’une dimension 
sacramentelle. Les EAP, les conseils économiques sont des acteurs très importants.
Les manques :
L’aumônerie scolaire : ex. il est difficile pour un curé de se présenter dans un établissement laïque.
Les abus plombent. Les dossiers sont lourds, c’est toujours présent en toile de fond.
La division des chrétiens est un sujet de préoccupation, qui génère souffrances et incompréhensions.
Pour l’aumônerie, les jeunes, regroupés en doyenné, font beaucoup de kilomètres. 
Les paroissiens rejoignent les gens là où ils sont. Ils participent aux évènements municipaux.
Le Doyenné pourrait être regroupé en 2 pôles, mais on perdrait de la proximité.
Je suis surpris, quand je fais les courses, se croiser des paroissiens, de faire des rencontres en 
permanence, cela génère plein de contacts. C’est l’avantage des petites villes. 
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4 et 5 Travail en groupes et Réactions des groupes :

6 Réactions et synthèse en 8 points par le P. François du Sartel

- Le patrimoine : Philippe Portier nous disait : « Il y a des lieux qui parlent et nous sommes riches. » 
Les églises ouvertes, et les cloches qui sonnent, c’est important.

- La fraternité : C’est la dimension la plus importante (cf. le travail du théologien Michel Dujarier). 
C’est le monde rural qui nous le rappelle ; on va chez le gens, on prend des repas ensemble…. C‘est 
une attitude évangélique. Autre chose : que les personnes porteuses de handicap deviennent facteur 
d’unité, et donc que celle-ci naisse des plus pauvre, est également évangélique.

- Les femmes : Ce sont les femmes qui portent la vitalité de l’évangile. Il est donc normal d’ouvrir le 
futur  « ministère de la Parole », dont la forme est encore à inventer, aux femmes. En effet, souvent, 
les choses se vivent sur le terrain, et devant leur fécondité, elles sont entérinées par l’Église.

- L’appel  : « On s’appelle entre nous ». Ces appels sont validés par le curé et l’EAP : c’est une bonne 
démarche ecclésiale. Il est bon également de « tenter des choses ».

- Le diaconat  : bien vivant dans ce doyenné, qu’on a décrit comme « discret, présent, efficace ». C’est
une excellente définition d’un diacre. Ils sont présents dans des lieux charnières. Ils sont une présence 
de l’Église dans les réalités humaines au seuil.  On songe à la formule qu’ils prononcent à la fin de la 
messe : « Allez dans la paix du Christ » (ou dans l’ancienne formule Ite, missa est/Allez, la messe est 
dite). Cela veut dire allez dans le monde pour témoigner de ce que vous avez reçu.

- La formation: « Soyons toujours prêt à rendre compte de l’Espérance qui est en nous. ». Le monde 
nous attend, ne tardons pas.

- Le petit nombre : parfois, c’est un constat un peu défaitiste. C’est un péché dans la Bible, pour 
certains rois, de se compter avant la bataille. Ce qui compte, c’est le dynamisme. La puissance de Dieu
n’est pas de ce monde. « Quand deux ou trois sont réunis en mon nom, je suis là, au milieu d’eux. » 
Matthieu 18, 20. Ils étaient douze, au tout début…

- La culture de la relecture : il est urgent de la vivre. Ex. La Bible sert pour la relecture aux croyants, 
permet d’y trouver un signe de la présence de Dieu. Apprenons à relire la vie de la communauté, pour 
y discerner la présence de Dieu dans nos missions, etc. Le Seigneur nous précède. Le voir change le 
rapport à notre mission et à notre action. Ça change notre regard, et donne espérance et créativité. 
Comme il a été dit pendant ces témoignages ; « ça marche », ou « j’apprends toujours à connaître ».
Et pour finir « à sainte Monégonde, la grâce surabonde ! »

7 Conclusion : Mgr Jordy
Après la présentation de ces 3 doyennés, le travail suivant sera de réfléchir à : Comment l’Église a 
besoin de faire signe à partir de ces lieux ?
Le bureau va proposer une relecture, pour que la réflexion de chacun aide à des prises de décision.
Pour finir, si le diacre dit : « Allez dans la paix du Christ », chaque messe commence par : « La paix 
soit avec vous » !

Prochain conseil : 11 janvier 2025, de 9h à 12h15


